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Lê Fonds Patriotique
і

La Langue Que Nous Dations CARTES D'AFFAIRES
I fs

au mérite . -Casier Postal “S" «1. 28-41
MAX. O. CORMIER

ВІ A.
Avocat, Notaire Public 

Edmundston,

A différentes reprises, depuis le début de la guerre nous 
üvotfs été appelés à contribuer aux divers œuvres de charité 
qu’à fait surgir le conflit actuel.

( Suite )
Une deuxième catégorie de mots : moins intéressants au

é

Le 21 juin 1914, trois jeune* g ns , .
MM. Félix Hébert, Victor Queiu.c.f*°lnt de vue philologique et que j'appellerais volontiers des

néologismes de signification, sont ceux des premiers colons, 
Ibis en présence d’objets, de phénomène et de besoins nou­
veaux, trouvèrent pour exprimer les idées nouvelles éveillées 
«11 eux. Ce sont tous les termes pittoiesques et imagés, pris 
a l’ancieif vocabulaire.

NKLe eomté de Madawaska n’a pas voulu rester en arrière 
et les éolleetes OHt été fructueuse*. Le fonds de secours v‘lle et Joe Caron s'einbnrqi èrent 
P®tif leS Selges Surtout à fappOtté beaucoup. Ctiaeuti s'est іиг 0,1 fr‘!e ea,lot toile |>vur s.- 
fait un devoir de délier les ccirdotis de sâ btiurSe petit- Vetilt Pro",e"*r "?r lti b* 
en aide à ces pauvres malheureux qui souffraient parce qtt’Üs , “.°! t,ir У"'1 malhçl,reu*

»'”**« «« «*» à a d-u* « u,
avaient refuéé 1 or des hordes germaniques. . fl„u Caron, qui nageait un peu,

Le Fonds Patriotique, par contre, n’a pas reçu ta part qui laisse à Hébeit le soin de sauver 
lui revient de droit chez nous. Je parle des contributions 
individuelles; car le conseil du comté â fait une belle action 
en votant au fonds de secours Belge êt au Bonds Patriotique 
la somme de mille dollars. Mais la charité individuelle n’a 
pas eu occasion de se manifester pour le Fonds Patriotique.
Personne n’est venu nous demander de contribuer à cette

A. M. CHAMBERLAMD
B. A.

AVOCAT, NOT11KE PCMJC 
Bureau : Grand Falla 

St-Léonard, tone lea jeudi* de ilia­
que aemnine

Anderson Siding, le J 5 de cliaqi e
mois.

-ri
• J

lis voyaient, pour la premiere fois, nos aurores boréales 
dardant, comme des éclairs, leurs langues de feu. Cela leur 
t’appela le jeu rapide et flamboyant des armes s'entrecho­
quant, et ils les appelèrent des tances.

Nos grandes tempêtes de neige étaient chose nouvelle 
pour eux : mais celles de la mer leur étaient familières. Ils 
Appelèrent roulis les neiges allongées en touleauxcomme des 
Vagues, et poudrerie la tempête elle même.

C est ainsi que fut formé le terme énergique et imagé de 
\efoul (ressac, je crois, en Normandie) pour exprimer l’action 
(le la première vague de la marée montante, refoulant le 
rant d’une rivière.

gQuenneville et tacha de gagner le 
rivage.

Le je ne H. bert réussit A retirer 
du fund son nini Quenneville et l'a 
yant fait se é'r*itijwrtner ân IrUiati, 
il nagea à terre atin d’aller chercher 
du secouis. Ce furt alors qu’il s’ap 
l-erçut que Caron n 'avait pu gagner 
le rivage et qu’il s'était noyé en 
chemin. Quenneville, lui, épuisé pur 
l'éiiiotlon, Ile put se maintenir à flot 
et derechef. Hébert du se pt-C ci pit- r 
h l’eau pour linger k son secours. Il 
réussit encore une fois A le sortir de 
l’ablme et à le placer sur un tio C 
d'urbic puli il gagna de nouveau le 
rivage. Mais de hutiv, ad,.-xtenué de 
fatigue, Quenneville lachu prise et 
ce ne fut qu’aprèi une troisième 
tentative et au prix de f.t’gm-s 
moules que le j.-dne héros réussit à 
sauter son ami.

Mais au eduhtrit desfdits,le colo­
nel tialter tit Son naître A l’Associft-

rnone 34

Pio H. LAPORTE
MAI«cin*Chil urgici;

Edmundston. N. B

Casier Postal “S” •<. m 46
A M. 8ORMANY, M. O.œuvre. : Métiecin-Chirurgirii

Nous avens plusieurs de nos concitoyens qui se sont enrô­
lés pour aller au front. C’est pour Venir eti aide à leurs familles 
que le Fonds Patriotique a été fondé. Allons-nous rester eu 
arrière ? Me serait-il pas à propos de faire nous aussi quelque 
dièse ?

Edmundston, N. B.
cou-

J. a. cut, m. o.
Médecin-ChirurgienHoupple, douiin, sa/ange, gabion, gerce, battured’huîtres 

moue Hire, gaboter, se carguer appartiennent à la même eaté. 
gorie de mots empruntés à la mer, ou étendus aux choses de 
la mer. n

Edmundston, N. B.
Quelques citoyens d’ici se sotit rétittis.dernièrement ef il 

й été décidé de fonder dans le eomté une bratlelle du Foùds 
Patriotique. . 2e comité aurait pour mission de recueillir les 
Contributions voioiitah-es et de les faife parvenir à qui de 
droit. Par son entremise enttire nOiis saurions îè ПОНІ de 
Ceux des nôtres qui pourraient mourir au champ d’iioiriieut 
et nous aurions une organisation capable de s’occuper des 
familles de nos soldats, de signaler leurs besoins au ebiiiité 
central et d’obtenir pour elles des secours appropriés.

y y aura à cet effet une assemblée publique dans le tion Humanitaire Royale Un-CW 
palais de justice mardi le 23 courant. Tous les citoyens du 'U cet act“ hër,,I4ue- 
Mmté^ont invités à cette assemblée. Espérons que nombreux
seront les représentants de chaque paroisse afin qtt’il puisse Félix IX HehèrUa" meblaiîle dont 
se faire une organisation forte et pratique. - „vus avons parlé .la,,, notre demie,

N'ottblloiis pas que le Fonds Patriotique est destiné à numéro.
. Venir eü aide atix familles de" nos Compatriotes qui u'oiit pas C'est l’honorable juge Cruckit 

craint d'aller se faire tuer pour défendre nos droits et nos <|tii 6 *ait ,a présentation en pié- 
libertés. Soyons généreux. senee J’UI1K fol,l° «ombreuse

Le cdlom l BafctM-, M. Pins Michatul 
député au fédéiai, M. L*. À. Dugal 
député à la chambre provinciale et 
M. l’avocat J. E Michaud prirent 
tour à tour la parole pour féliciter 
le jeune héros.

Noua prions M. Félix Hébert 
d’accepter avec notre admiration, 
поз félicitations sincères.

DR Z. VEZ1NA
Ex-élève des Hôpitaux de Paris.

—Médecin spécialiste— 
de l’Hôpital de Fraserville 

Spécialité :

ШLa forêt, la ferme, le travail de la terre, offrent égale­
ment un certain nombre <ft mots pittoresques et jolis—les 
mitâtes, la cuiUette, la mise en audains et en rantes, puis en 
muterons et eu barge du foin fauché—qui sont nés de l’ana- j "reill“- gorge- 
logie. Bureau : 151 rue Lafontaine

Ш

Maladies de* yeux.1

Fraserville, Р.Ц.
Tel. Kamouraska, N0. 32г 
Tel. National,

Heures de Bureau :

Quand les Acadiens, eurent été livrés à la reine Anne 
d'Angleterre par Louis XIV, dénommé le Roi-Soleil, autre 
nom pour désigner un Kaiser de droit divin,ils se trouvèrent 
en présence d'institutions nouvelles qui nécessitaient des 
termes nouveaux,

“ 519

r 10 hrs à 11.30 lira a. in. 
J hrs à 5 hrs p. ui.

Soir : 7 A 8 P.M.
( A suivre ) ITéléphone, 18

J. A. RATTEYV MOTEUR A L’HUILE ( MOGUL ) Médecin-Vétérinaire
Edmundston, N. R-J,

Г.
Casier Postal, 8

JOHN J. DAIGLE ITéléphone
d’Erlanges.

MAIIDUAND GENERAI.

Une Belle Oeuvre ' і Edmundston, N. B.

ілі FIR MI N MICHAUD IY У 'У У T V~> Y Y Y V У ft У fr^

L’hôpital St-Basile, dirigé I vaut, 
par les Revdes Sœurs Hospi-| En jetaut> de ph)Si un co 

ta hères de St-Joseph a publie d'œil sur le rapport on y voit 
dernièrement son rapport au- que l’on soigne à St-Basile et
OUe ' qa’ou y opère des cas très sé-

Nous y voyons que 5fl ma- rieux. 
lades y ont été admis pendant 
l’année 1914,soit 261 hommes,
199 femmes et 52 enfants ce 
qui fait un total de 6818 jours 
d’hôpital du 1er janvier au 
dernier décembre.
• Cinquante et une opérations 
chirurgicales ont été faites et 
la dessus 48 ont bien réussi, 
ce tyxi laisse 3 cas d'insuccès, 
c'est-à-dire moins de 6%. D’nn 
autre côté 13 personnes en 
tout sont décédées pendant 
l’année soit une moyenne de 
25a pen près par cent.

Nous tenons à faire 
quer cette statistique. Nous 
croyons qu’elle peut être avan­
tageusement comparée à celle 
de n’importe quel hôpital.
Elle devrait faire réfléchir 
grand nombre de personnes 
dans le comté à qui on entend 
dire souvent que le plus grand 
nombre de personnes qui entre 
à l’hôpital n’en sort pas vi-

Murclmnd de Liqueurs
St-Leonard, N. B.

Y A E THIBAULT
MARCHAND DE MEUH1.ÏS ft

жMDStv-Agnthe, Me, Assortiment complet• »
Edmvndstox, N. B.

L'engin à l’huile MOGUL est le der­
nier perfectionnement de l’engin à combus­
tion interne à gouverneur type trot tie. Cet 
engin marche avec l’huile de charbon ou la 
gazoline ce qui est d’un grand avantage 
sur l'engin ordinaire d’autant plus que 
l'huile de charbon a un pouvoir explosif 
plus grand avec une dépense moindre et 
beaucoup moins de danger à manipuler.

I/eugiii MOGUL possède une crank 
enfermée et des valves automatiques et les 
engins de 4 forces eu montant sont munis 
de huilier à force automatique.

Ces engins sont construits de 1 à 50 for­
ces et sont pourvus à la manufacture d’uu
magnéto. Chaque engin développe 20% Salles d’écliaiitilloBs à la dis- 
de plus que le nombre mentionné par la 
manufacture.

S. ÊIMKBVITZ, Les engins de 1 1 2. 1 forces sont
Grand Falls absolument à ï’épreuve du ftoid et n’ont 

DOCIT1IB NADKAIL^ pas besoin d'être vidés même dans les plus
TAYLOR & PRESCOTT, gros froids.

Peterson Siding Pour plus d informations et pour nos ca­
talogues veuillez vous adresser à l’agence McCormick locale la plus 
rapprochée de même que pour les machines suivantes :

Agents dee McCor­
mick «•ans le comté 

du Madawaska
Nous avons publié l’année 

dernière l’histoireMe l’hôpital, 
nqs lecteurs y ont vu ail tra­
vers de quelles obstacles hu­
mainement insurmontables 
les bonnes sœurs ont dû passer 
pour faire de notre hôpital ce 
qu’elle est aujourd’hui. A 
l’heure actuelle encore elles 
ont besoin du secours et de la 
charité de tous. N’oublions 
pas nos œuvres et 
souvent au dévouement des 
religieuses qui s’enferment là 
pour y prendre soins des ma­
lades, des infirmes et des or­
phelins.

Samedi soir dernier un désastreux 
incendie a détruit la maison de M 
Victoria Cyr. Heureusement M. Cyr 
a put sauver presque tout son mé­
nage.

‘ ЖJ. A. DAICLE
HOTELLIER

Anderson Siding, N R asJOHN B. CLAIR,
Clair, N. 11. 

JERRY BOUTOT
Baker Lake. N. II. 

ALEX, NADEAU.
Albertiiie, N. H. 

PAUL 8. CYR,
Edmundston, N. fl. 

PAUL CLAVETTE,
St-Basile, N. fl. 

T<X>N THKRRIAULT, 
Green River 

A. U. VIOLETTE,
St-Léonard

HARTLEY MARTIN, 
Martins

SEW VICTORIA HOTEL
V

Лив I ictoriuMell. Annie Cyr est da retour de 
Fort Kent d. puis le 11 nars.

Chambres confortables. Ser­
vice de premier ordre.M. Hilaire Etuoiid de Frenchvilie 

était en promenade dimanche chez 
son gendre M. D.,nat Cyr. position des voyageui-s.

pensons
S. /. BERNARD, 

kdmuudsfon. Лі, BNous avons eu à l'église S te-Aga­
the tu semaine dernière une belle 
retraite. Un grand nombre ,1e dames 
sont entrées dans la Société des 
Dames de Ste-Anne. Ca été 
belle cérémonie.

,5;
;; remar-

L'UNION MUTDELLEune Houe à cheval -
Epareuse basse à fumier
Séparateurs
Hache paille
Crank Axle Wagons
K pa reuse à engrais
Wagons Democrat
Engin à l'huile de charbon
Rouleaux
Batteuses
Fils à lieuses
Ecrasenses à couteaux
Soufflets, Scieuses

Lieuses
Moi, soimeuses
Faucheuses
Rateanx automatiques ■
Rateaux à fouctiouneiuent de côté 
Fanedr à foin 
CUarge-ur à foin

Et quand on viendra nous 
tendre la main, pour elles, 
n’oublions

b-
Compagnie d'Aseurance sur 

la Vie.pas que ce n’est M. Lazare Biellier a fermé son 
pas par plaisir que ces bonnes chantier la semaine demiète. 
sœurs se font quêteuse et que 
le moindre obole est de l’ar­
gent placé à la banque du'
Bon Dieu.

un SIPORTLAND, Maine
Etablie «-n IM leà
Actif, plus de $19,000.000 

Dépôt au Gouver­
nement à Ottawa $1,762,000

\ Presse à foin
M. Johnny Sinclair, fils de Nape- Charrues Oliver 

léon blesser par son cheval veudr- -, Cultivateur Oliver 
di dernier, Il est sérieusement m- -! He^s à dents** 
la<‘e- : Herses à resorts

F І
â. P. LABBIE,

Abonnez-vous
au “Madawaska”

A GA kMde Ernest Chassé a eu un biet, 
triste accident. Une voiture a ра»м:

elle et ou nous dit que ses jouis 
sont en Jauger.

Agence : .Fort Kent, Maiue 
Résidence : Edmundston, N.B.Canada Ltd.
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ЕР
ІШ L'alcool et la‘Vst'

criminalité Le Plus firande Vente de Mars гЩL’alcool n’e*t pas l’unique саіьс 
*Jes iiinux vt de la f-rimiimlifé Jans 
dans le inonda ; ainsi la misère, l’é 
ducntion défectueuse, les passi 
violentes, la paresse, les anomalies 
mentales, voilé encore des facteurs 
importants de criminalité. Mais la 
cause principale est certainement 
l’abus des boissons aleoolitpies.

Les journaux rapportent tous 1rs 
jours des méfaits nouveaux, q і 
sont les ré ultats de c* t abus.

Une statistique al'eicîuuK*, éta­
blie sur 32,823 prisonniers, donne 
en pourcentage la proportion sui­
vante <le buveurs : 4(1 p. v. soit 
16,000 avaient été condamnés pour 
crimes commis en état, d'ivresse : 
assassinats coups, attentats aux 
mœurs, troubles fie ménages, eet 

A la prison de Sainte-Pélagie, le 
greffier, M. Marmubat, a trouvé :

ICO détenus pour assassinat 53 
alcooliques,

100 détenus pour outrages à la 
pudeur, 53 alcooliques, 

sur 100 détenus, pour incendie 57 
alcoolique,

sur 100 détenus pour vagabondage 
70 alcoloiques,

sur 100 détenus pour corps et bles­
sures 90 alcooliques..........................

soit 323 sur 500 ou 
f de C4 q. c. .

Quelques-uns peut-être ife ces 
détenus s'étaient enivrés pour la 
premières fois lorsqu'ils ont 
mis le délit qui les a conduits au 
cachet

Outre l’influence dirrete qu’a 
exercée l’ait oui dans h s tas ci-des- I . 
sus, il peut exercer une influence I 
indirecte, qui est un facteur bun I 
plus important de la ciiminalité | 
sous toutes se* foi mes que ne l'ust 
l’infltien?c directe.

Ainsi les malheureux descendants 
«l'alcooliques sont ordinairement 

seuiement mal floués physiipv - 
ment intellf ctuelh ment, mais dt s 
«tifs sans volonté, sans curactèr , 
et par conséquent prédisposés ь I c —
devenir vicieux ou criminels ; et I ^weaters pour dames valant #3.00 pour $1.25
c-ettf» descendance vouée au vice, au I Manteaux “ 44 dernière mode 44 $10.00 et $1 c 00
erm.e et à la folie, peut se conti- ! pour QQ

si7'JT?dfa,;tpill,si,'"rSgénfr,‘,'b,,‘- I Mantea,,x courts pour dames, valant $5.00 pour $1'soЙГЛ","1,3” ? Д*»« *S
bile part jf leur triste expérienc,, І ^ ,ЄГ1Є eM bas du Pllx coûtant.
qu’e»t ce qu'ils ne pouriaient pus I ,raC 1,e.'corset . valant 40 cts pour 20 cts
nias dire! J Une ligne spéciale de Camisoles et Caleço

Combien de malheureux qui gé­
missent au jourd hui dons les pri 

ne l< s auraient jamais connus, 
s ils avaient été mis en garde 
ti c les méfaits du Ta'cool !

Toi prisonnier avait une brave 
femme et dnix enfants chéris, il 
t lait heureux ; mais ayant prix 
J habitude de boire en t« vu uni <ln 
1 un au, il h’» ntra bientôt chez lui 
que pour quereller 4 t fiaj per cruel- 
lem» nt les siens qui s enfuyaient à 

approche, jusqu’à <e qu’n.fii, 
il 1 ùt donné la mort à sa femme 
d’un coup d’arme à feu.

lui ouvrir, entraîné par de 
vais amis, a pris l’habitude de fré 
queuter I hôtel ; il a perdu sa place 
et est devenu un vulgaire voleur *t 
un habitué de prison.

Si le mal a été un peut enrayé 
de puis quelquf s am tes, il « >t te 
p< ridant < 1 cote gland, et il n’y a* 
pas tiop «le tons lis btmines « t de 
toutes tes femmes de (bonne volon­
té pour Juttei conte ce lléau qui 
nous menace sans cesse.

lÜEJlINDÊ FER TEMISCOlIAtA
Horaire depuis le io Novembre 1914

Express : Dép. Riv. du Loup 7.30 a. m.
Arr. Connors N. B. 12.43 P* m. 

Mixte ; Dép Riv. du Loup 10.30 a. tp, 
Arr Connors N. B. 8.38 p. m. 

Express : Dép. Connora N. B 
An. Riv. du Loup 
Dép. Connors N. B.

[•V

qui s’est vue a EdmundstonO H

3.20 p. m. 
8.35 p. m. 
7.00 p. m.

Arr. Riv. du Loup 4.20 p. m. 
Service quotidien excepté lès dimanche.

Correspondance à Bdmundston Jet 
avec le Сап. Рас. Ry. pour Woodstock 
Frédéricton et St-Tean N. B., Honiton 
Presque Islc, Caribou Fort Fairfield, Me.

Et à Rivière du Loup avec tous les 
trains eübfeàs de Vînlettolohial Ry,

Pouf plus amples informations, pros­
pectus, etc. s’adresserâ 

d. d. Gfundy, dérant général.
F, X. Bélanger, Agent général* Passa­

gers et Fret,

Otte Vente Commencera ИР* Mixte :
V'

I.

DU 1ER AU 31 MARS
1500 verges d'indienne valant .09 cts pour 03 cts 
2,000 ü , ‘ “ canadienne valant .14 pour .08 cts 

de coton jaune, x verge de large 
valant 12 cts pour

“ de coton carotté en fil, valant .15 pour .08 cts 
11 de mousseline'à mbe, “ .15 pour .08 cts
“ de nainsook, “ .25 pouf .13 cts
“ de soie japonaise, “ .35 pour .15 cts

“ .15 pour .08 cts
“ .30 pour .19 cts

10,000 
1,000 
1,000 
2,000
Coton blanc,
Satine foulatd poiir robe,

5.000
V'".08 cts 4

10,000 verges de toile à linge, valant .10 cts pour .06 cts 
2,000 » nanellette à lingerie valant .12 pour .08 cts

Ml r

sur
Synop.i. i »'n<c»-eBdiiînu*«rtb.w«t

THK sole bend of a family, or any male 
over 18 yeah» old,may homestead a quarter-sec­
tion of available Dominion land in Manitoba, 
Saskatchewan or Alberta. Applicant most

річі.чу triaÿ be iiintle at an.* boitiftiioti . tahds 
»№>« (but not siib-Ageticy), ой Certain сьй.

Inities—six lddiitHa residence Upttn aMd fciib 

Ovation of the land ifl each of threfc year#. A 
homesteader may life within nine hides of his 
homestead on a fariti of at least 80 âcres, bà 
certain conditions. A habitable hotisfc ikri- 
quired except where residence is perf&rRteu in 
the vicinity. ✓

in certain districts a homesteader in good 
standing may pre-empt a quarter section 
along side Ins homestead. Price S3 00 per acre.

Dufies—Six months residence in each of three 
years after earning homestead patent : also 30 
acres extra cultivation. I‘re-enipilqn paten 
inny be obtained as soon as homestead patent 
011 certain conditions.

A settler who has exhausted his homestead 
і іцт may take n purchased homestead in cer­
tain districts, price $3.00 per acre. 1 uties— 
Must reside six months in each of three years, 
cultivate 50 acres and erect a house worth" «30О.

I he area of cultivation Is subject tb fetlttc 
Hptt lit cast* of rough sfrubby bt stony land

!/ir'±r^œh','/ rof
bepiit* o f t hfc.M і fail te tbf1:lÜ’ і її ЦтІо*

B.—VnnuUioHrctl piihljbatlbti 6f this fed 
senieiit will not he paid fbr.—643M;

Ar°US <lVO,lS de trhs belles étoffw en laine pour robes dans toutes les couleures à très bon
marché

Nous avons , 
une ligue 
soêeiale de 

Bottines 
pour dames t 
valant$3.00 A 
pour $2.25. L 
bottines ga 
ran ties pour >5 
hommes va­
lant #4.00

une moyenne ? ■ï
Â

\coin -
* T #:4 */ «YÂ

•N \et

h
. \

pour #2.75, 
Nous avons

à m50 doz. de bas en laine,'va­
lant .35 cts pour .20 rts 

ico doz. de bas en coton, 
valant 25 ets pour eg cts

Coisets valant 
$1.50 pour 90c. 

Corsets valant 
75c. pour 40c.

Iun grand 
assortiment 
de Bottines pour Hommes, Fetn 
mes et enfants à des prix très bas.

Matinées en soie, valant $3.00 
pour $1.00. Matinées en bro­
derie valant $2.00 pour 75 cts.

J М«имММММnon *****Z
SO'VIIIIR DE

FAMILLEs-зріЙЕг—Si E E Eb“SCi“ d’“ ,0",es "•
Notm avons de très belles Chemises pour Hommes, 

Sweaters. Pardessus, (fur lined). Chapeaux, Casquet­
tes, Cravates, Gants, Bas en laine et coton. '

$ Important Registre 
Familial

I Prix : P exemplaire,,10c.
Le cent : §8.00 

S’adresser à l’auteur

lis en

Nous donnerons à clmqup personne qui achètent pour $35 00 
pen «in lit cette vente une jolie matinée

N’attendez pas à la dernière semaine pour vou* procurer ce qu’il 
vous faut ; les premiers venus auront le plus brun choix.

Rev, E. P, ChouinardCOU-

St-Paul de la Cm X 
Comté Témiseouata p, QI

eu soie. !
restaurant

EN FOULE A.TJ MAGrASIjSI 13ESi.Il

M. ABBIS
Salle à Diner 

Repas à Toute Heure 
Cuisine de Preo ière Classe 

Service de Premier Ordr 
Pâtisseries de to tes sortes dé- 

livr es sur commande

IlIttU-
'4

?

UNE VISITE ESI SOLLICITEE 
CHF.ZEdmuadstem, Ш. B. JOHN E. AUBEE

Rue Victoria, 
EDMUNDSTON, N. B.

ItFQTJiR X7 00 ■і і

і
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'1111 VARIETES càtber te, quelle naît, avec plue 

d'attention que l’autre aeze n'en 
met à le montrer, (de M antre).L -Il

v. »

іfA I

ЯI Si le» gêna se disaient les uns aux 
autres ce qn'i's disent les uns des 
autres, il n’y muait au monde que 
des gens brouillé».

La frtotne, a dit un historien 
impoii (Ànquetil), est un jali bipè­
de, qui babille, s'habille et se dés lia-

1 Шщт* mmim.
m.

bill,-.m.
mm.

4iu.

$жо,ооо Rien n'est indifférent à l'amitié 
véritable, pas même b s plus petite 
détails.

Il est une espèce de haine qui ne 
s éteint jamais : c'est celle que la 
supériorité inspire à la médiocrité.

m.
m. ч/ mm. Vle.
let dé marchandigeg doivent êtfe g&ctifiéBg d’ici 30 jourçck

Le cieur d'une jeune fille est 
comme la lune : il change souvent, 
niais il y a toujours un petit bon­
homme dedans 1 •

on La vieillesse conserve autant d'il 
fusion sur le passé que la jeune.se 
s'en fait sur l'avenir.

le.
les

**•

Cette Vente Commencera Jeudi le 18 et Durera 30 jours >t>/,
Les gene t|n*on revoit après de 

longues années d’absence sont com­
me dt s bornes qui nous montrent 
le chemin perconru.

і».*.Sft-
Selon les jours, selon les incerti­

tudes du sort, 1 amour vrai et sin­
cère console, sourit, encourage, for­
tifie, réprimande, récompense, soi­
gne et enfin guérit

:

" -*;>

Qu? le public profite de cette vente, elle sera extraordinaire 
Je veux qtte l*on se 
dans le commerce.

souvienne des derniers jours que j’ai passé 
Pro'fitcz-en, Vous pouvez faeilemvnt vous 

procurer tout ce qu’il vous faut pour la saisou et pour l’année.
Les prix des ma reliandisvs ont subi nue hausse dernière­

ment, ils monteront encore bientôt-, procurez vous donc tout ce 
qu’il vous faut car nous vendons à réduction sur les prix du bon 
marché et personne ne peut nous faire concurrence sur ce point.

Dieu, qui rappixxilie les nuages 
pour eii faire jaillir la foudre, est 
aussi celui qui rapproche le* âmes, 
quand il lui plaît' pour en faire 
jai'lir l’amour.

8 Les femmes ont nue âme cachée 
qu’elles ne montrent qu’a ceux 
quelles aiment —Blouaid Rob.

11
Çertsins hommes pensent telle­

ment à l'avenir qu’ils en oublient 
le présent

»t
ale

a
Il y a des gens qui ne savent pas 

perdie leur temps tout seul, a écrit 
de Bonnald ; ils sont le fléau des j 
gens occupés.

S5$
Лі-

2 _________ | Nous naissons fort dépendants,
Pour cei tallies natures brutale»! І"™1* «У™ N’™»™»

• Itcsoin d être aimes, et I amitié ou
l’amour exige du retour.

1ІА 
bil
t

ou valgairvs, la raison de celui qui 
crie lé pins fort est toujours la 
meilleure.

od
Farine 1ère qualité, le sac $3,90
Fèves blanches, le mincît îSv^S
Riz, la livre 
Barley, la livre .03^4
Morue en ballot $2.10 pour 50 livres 
Biscuits sucrés, la livre

Tomates, la boîte 
Soda à pâte, la livre 
Savon à laver, pour 10 briques 
Peinture rouge pour en dehors, le 
gallon

Couchette' en fer

Teintures (Diainand,) électric et 
dyola, le paquet 

Tabac en feuille, 1ère qualité 
Confitures fraise et framboise, 53 c. 

le sceau.

•09
«З5° .07

On sa trouve presque heureux de 
ne pas souffrir seul.

Souvent c’est après la mort des 
juste» que leurs bonnes inspirations 
»e répandent, connue une odeur 
suave de leur tembeau.

S•25 .21
ad Il y a des gens qui,par nature ou 

par mauvaise éducation, sort sibu- 
tors et si grossiers <lans leur langage 
<|U ’il leur e-t impossible de prendre 
part à lu moindre conversation 
sans finir par engueuler ou même j 
agonir «l'invectives ceux qui sont ! 
obligés de fes entendre ou de leur j 
parler.

$1 OO 3
rs,
>0. S2./5•°7
il
bh

!

Vous pouvez juger pur la liste suivante combien sont bas 
prix dans les marchandises sèches-

mesa
і /Une grande âme est au dessus de 

| l’injustice, de ta douleur et de la 
j moquerie : et elle serait invulnéra-

Uue mode qu’il serait facile de | ЬІе si elle ne soaftruit P»r compas­
sion. La Bruyère.

Chemises négligées, pour hommes
pour

Chemises de travail

Un lot de Chaussures pour hommes, 
femmes et enfants sacrifiées à $1.28 
Habillements et pardessus pour hom­
mes et garçons, dernière nouveauté, 
à 55% de reduction.
Grand choix de Chapeaux pour hom­
mes, Casquettes et Cravates. 
Quantité de Harnais, Meubles, vais­
selle, Fei sonnerie et une foule d’au­
tres articles trop long à énumérer.

40c.
en dock “ 37e. 

Camisoles et caleçons ( fleece I 
chaque

Coton jaune valant 8c. polir 6ct'A
“ “ “ юс. “ 7C.-4

Guillaume

faire agréer par les célibataires mà 
les serait, pour le père d’un nou­
veau-né, île payer, à la place du 
parrain, toutes les dépense» de com­
pérage, y compris le cadeau à la 
marraine et le pourboire an lie- 
deau.

37Є.
La vraie politesse n’est rien autre 

chose que la charité chrétienne.
8e. '/1

“ “• юс. “ 7c .%
Satine de toutes cou leu res, valant

“ 12С. “

La lance, le trait qui parce le 
cœur coupable est la passion même 
qui le tyrannise.

V

Remarquez-bien ?
JE SOLLICITE VOTRE VISITE

La porte du magasin sera ferm 
pour préparer la grande vente.

! Victor Hugo appelait le chien : 
! “l’animal qui sue avec la langue et 
! rit avec lu queue. ’

—Je lègue mon âme à Dieu, 
disait un vieil r.vare, dictant ses 
dernière» volonté».

I La nécessité de vivre avec une | —J ai grand peur que Dieu ne 
personne dont Ihanr nr est sombre, 
chagrine, irascible, difficile que rien 
ne contente, est une croix où vivent

■e.

:

: veuille pus de lu succession, mur­
mura le notaire qui ré-liguait le 
justement.JOSEPH DAVID X.

et meurt nt attachés ceux qui souf- 
• fient et ctux mêmes qui font souf 
Ifrir.

? Déinocrit* était gram! de tailla. 
—Pourquoi, lui 4jt-(»i un jour, 

avez vous pris une ai petite femme '< 
—C’est, répondit il, que de deux 

maux il faut choisir le moindre.Caron Brook, N. B. La femme ne peut être savante 
impunément qu’a la condition de

»

I-
—Eu effet, c’est d une simplicité 

biblique.. Mats alors, pourquoi 
toute l’hum mité intelligente n’a- 
chéte-t-elle pas des bœufs шаі-

Xlevilllcton du Madawaalxa

LA BRISUREH

par PIERRE L’ERMITE
—Parce que Monsieur le Pari­

sien, l’élevage, c’est connue l'agri­
culture .., 011 s'y ruine, on y végète 
on s’y enrichit -Le tout est d'a­
voir le coup d’œil !.. .

—Précisément, ce que je n’ai ja­
mais eu !..

—Sans le coup d'œil, ne vous 
mettez pas dan» les bœufs !.. Ton* 
les matins, je fais mon inspection 
de pâture.. je vois les bêtes tris­
tes. .

—Celles qui ont des peines de 
cieur f..

—.. Les bêtes malades.. les ir­
réductible*. dont il faut se débar­
rasser parce qu’on ne les graissera 
pas.. celles qu’il faut retenir.. je 
connais mieux mes bœuf* que mou 
fermier t.. Demandez à Pascale : U 
semaine dernière j'arrive dans ta pâ­
ture du plateau,et je dis: "il me man 
que un bœuf!.Or,i]yeuapièsde 
deux cents.. exactement cent qua­
tre-vingt-quatorze ' ' Ou m'affirme 
que uon.. je maintinis mon dire.. 
Eu etlet, le bœuf manquait |

— . .11 s’était suicidé {..

K
Deuxieme Partie
( Suite)і ! —Non !.. Je suis cuié du village

j c’cst à dire l'homme ■ de tous. .
16

—J’aimerais mieux me taire I..
Mais puisque vous voulez savoir, * homme public !.. Je me dois à tout 
voilà : l’abbé (Irillot est venu avant- peupla;et les psysnns n iront pa-

! au cottage, dont ile me eon-i 1ère- 
raient, bi. n à tort,enmiiie lepris.ni- 
nier. Et puis, Monseigneur t’a affir­
mé dans son mandement : il y n là. 
pour lui, bien plus une question d<- 
principe qu’une question 1 argent- 
Et il veut traiter chaque pays com­
me chaque pays se truite lui-tnê 
me *.. Au moins, M. Kranboisa-t il

hier ; nous avons longuement can 
sé ensemble, et il 111’a fait peur. M 
Frgnbois c anpto trop sur sa situa­
tion de maire ot de patron dans le 
pays. Je vous assure que ses ouvri­
ers lui glissent dans la main.. Le 
vote de Pâques 11'est plus assuré du 
tout!..

t

I
—Les carriers 11'ont toujours que 

leurs cinq voix ?.,
« —Ils travaillent ferme les deux 
frères Rouvaud.

—Les cultivateursd’en-Haut ?..
—Oui.. Ceux-ci ont besoin de 

pierres pour leur nouvelle ferme ; 
Cndegué les tient un peu par là, je 
li ai pins qu’à faire tues malles-..

—Ne pensez jamais à de pareilles 
choses !

—Il vaut mieux les prévoir que 
les subir!..

—Vous viendrez chez nous !..

fait à Paris la démarche, auprès de 
son ami du ministère, pour le dépin 
cernent de Cndegué f,.

—Non.. Je lui en ai parlé tou» 
les soirs.et il ét-ait-plein de bonne 
volonté !.. Le lendemain, il devait 
toujours le faire !.. Malheureuse­
ment, Gilles l’a distrait, ot l’auto­
mobile a fini de l’accaparer..

—Vous voyez!.. Or, cette de­
marche sauvait tout !.. Cndegué 
parti, l’opposition était sans tête . 
nous restions les maîtres de la situa­
tion !.. Oh ! Pascale, ce sont ces

-

;
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atstentions qi I font perdre les plus jeune homme, gai Comme utt ptrtson itloussure, ot paraît être ici la voix 
grandes batailles I.. Nous allons n’avait même pas remarqué le vi- mystérieuse des choses qui appelle 
glisser sut une peinte d orailge., ' sage préoccupé du prêtre... pas ut qui retient..

iilêiuc soupçonné que son tire ve- C’est là que, dès las premiers 
nuit de frèler une Ame douloureuse sourires lu sole!’, M. Krainboi» et 
à cause de ldi.

A ce moment, Gillonormaml up 
ptret de l’attire côté de lu haie.

—Vous ne in’cn voulez pas, Mon­
sieur le curé ?.. dit-il avec son ai 
sauce parisienne,

—Oli ! cher Monsieur, essayez 
seulement d'en faire autant I.. 

-C'a-t déjà très commencé.

sa fille prennent leur déjeuner du 
Et le curé.resté seul dans son jar- matin, à la mode suisse : café, clvi- 

iltn, ouvrit son bréviaire, et, faisant colat, miel, crème, petits pains cuits 
sur lui-même un grand signe de aux Herbiers, dont ils sont la répu- 
croix : " AdjntOrium nostrum in tntion, et bouquet de fleurs au coin 
nomine Domini.-. Ma force e»t du-plateau.
dans le Seigneur..” dit-il avec une M. EVanbiis, toujours satisfait 

Et. pardessus la haie d épines, intonation pleine de lapsitinle et île de vivre, parait, ee umti#, plus hou­
les deux hommes se tendirent la conviction
ti'tthc

reux encore
f CHAPITRE Vlî A peine levé depuis une heure,

- Je vous aime mieux comme ce- . 11 _ „„ „.ni;., j-la, Gilles!., dit la jeune fille. instant, a^rès avoir ' ,mlher

... . „ ., . quitté M. le CUi-é, Pascale et Gilles ““n®*
-Et moi, 1 ascale,j aimerais que „'.in^|laient ,lev4llt ka, lkjH]ll, r. ’

vous XIlisiez lejemivr !... LuZarette °

-Лсггілс c»**., «—
bientôt, Monsieur le curé L.. Si je s'écrie lej-une homme en s’as- '"'mstore,..

puis vous être utile à quelque dm- 'W-V’int Sim* ’luoi ell« У wrait J “ ’ Poa' m<”’Cest le,P0t,t 1<Vrr 
se, je vous offre mes services d’en- core • |d’un jour de printemps , ..

nvuii L.". Vous savez., souvent, ce 
sout les phis efficaces !...

—Merci toujours !.. Je réfléchi- !

—Mille francs I.. répète Gilles 
avec de l’admiration dans la voix..

—Et c’est ainsi qu’on se fait un j —Si ce n’est pas trop indiscret.. 
estomac déplorable, observe M. j pourriez vous m'indiquer la recct 
Franbois.

La table est mise sous In véranda
te ?..

—Très simple. . Vous prenez,par 
du jardin, dans un coin exquis, exemple, dix bœufs.. | 
édairé des premières fleurs prints- — . Et je les iiièiue au ministère 
nières, égayé par l’ombre mouvan- de l’intérieur..

Quelques instants, I abbé Bour- te des grands arbres qui semblent, 
geois écouta la voix joyeuse de au travers de* rameaux encore dé- Vous les achetez très ma'gtv» .. 
Gilles,lequel paraissait très en ver- nudés, faire, sur la table, danser la vous les engraisser pendant deux 
ve ce mat. 11 ; puis, peu à peu, elle lumière pale.. Dans le fond, le on trois mois, dans ur.e pâture, 
s'éteignit dans l’éloignement.

rai..
—N

Le» jeunes gens disparurent au 
coin d’une allée.

—. .Sur les marchés de foire..

mince filet d'une source champêtre vous les revendez ensuite awe une 
aux arêtes d’une vasque majoration <(ui peut être constdé-Avec sou tranquille égoïsme, le pleure

15c. pour IOC.
Casliem ire de coton, val. 15c. pour 10c. 
Jupons moirées, toutes couleureS, 

valant $1.00 pour 
Robe de nuit, valant 80c. pour 50c.

$1.00 “ 65t.
Bretelles pour hommes, valant 25c.

pour
Indienne anglaise, 1ère qualité, va­
lait 12c. pour

52C,

14c.

8c.
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Journal Hebdomadaire EDMUNDSTON, N*В.

' TARIF D’ABONNEMENTS -

St. Jn<M|ll4’8,]\.B. La Guerre t$
Fondoe en ÎOOO

ІК LA BANQUE PROVINCIALEKPreSljWl Saint-Jacques vient de perdre un 
Je ses bons vieux i itoyens. dans lu 
personne de M Jean Dufour, décé­
dé et inhumé lu semaine dernièreЛ

Les alliés coutiuuentà 
porter des succès de tous les 
côtés.

l a flotte des Dardanelles 
avance continuellement et 
l’Amirauté Anglaise espère 
voir cette flotte à CônstantL 
nople vers la fête de Pâques.

A Neuve,Chapelle, les an­
glais bnt repoussé toutes leS 
attaques des ennemis, leür dut 
fait perdVë io.ooo et leur out 
pris 1720 prisonniers.

La situation en Italie est de 
plus en plus corsée. Ou croit 
généralement que ce pays 
joindra bientôt les alliés.

Par contre le blocus sous= 
marin allemand continue à ' 
couler des vaisseaux mai--1 
cllâltds. En 3 jours le U 29 
a coulé 4 navires anglais et 
un français et en a endomma­
gé 3 autres. L’Allemagne, 
paraît-il peut construire un 
sous-marin par jour,

Le bateau de guerre alle­
mand Dresden a été coulé par 
les anglais. Il 11e reste plus 
maintenant qu’un ou deux 
bateaux de guerre teuton eu 
liberté.

*V-*- Puyable strictement d'avance 
ETRANGER

rem-
V CANADA DU CANADA : AUn an, 

Six mois,
$1.001 lTn an, 

50c Six mois, 0.75 de 79 ans. Q’il rt pose en paix ! Incorporée par Acte du Parlement en juillet 1800
Siège Central : 7 et 9, Place d1 Armes, MontRÈaL.
—H T1 ffl irnÉT ТИ.аГ run I. „• Гі

:

TARIF DES ANNONCES
Annonces légales, première insertion, la ligne ................................................... .10 cts

" "par insertion yibséquente, la ligne............................................  5 cts
Annonces, (A vendre ou à louer) ne dépassant pas 10 lignes, 1ère insertion. .50 cts

par insertion subséquente... .25 cts 
,25 cts

Dernières arrivées :
Chez M. Lézimc Bélanger, un fi's 

baptisé sous le nom de Gérard.

Capital atifioi-ùét
Capital paÿé et surplus,

$2,000,000.00
$1,663,900.24

t 1

fau 31 Déc. 1t14)
*9 $i«*»rsutes dans tes province* de Québec, â'dmrio et Ш N.-£rùn*wick. 

übiteeii çi’Acièbtlxilrairji tion
Préêldetit - - Si. И. LAPORTE 
De la maison Laporte, Martin Ltée.

Adm. du Crédit Foncier Franco 
Canadien

Vice-Prés. - M. W. F. CARSLEY 
Capitaliste

Vice-Prés. - - M. T. BIENVENU 
Adm. Lake of the wood Milling uo.

Ltd.
IIon. LOUIS BEAUBIEN

Avis de naissances, manages et décès..................................................
Ces derniers publiés gratuitement four les abonnés 
Petites annonces, offre et demandes d'emploi, perdu, trouvé, etc,

' par chaque insertion.,. .25 cts
Tarif spécial pour annonces à long terme.

Vt

Chvz M. Joseph à Joseph à Mh- 
zaine Mai tin, une fille, baptisée Irè­
ne, Lauretta.

Ex-ministre de l’Agriculture, P. Q.
M. G. M. BOSWORTH 

Vice.-prés."Canadian PacificRy Co” 
ALPHONSE RACINE 

Conseiller Légis 
"Alphonse Racine Lt 

M. L.-î.-O. BEAUCHEMIN 
De la Librairie Beauchcmin, Limiteé 

M. TANCREDE BIENVENU 
Directeur Gérant-général

W,

HON.
latifSOIS LOCALES passage en notre ville à la fin de la 

semaine», dernière.m tée."
Chvst M Fi tidily Mnvnenult, 

fils qu'on a| p liera iloréiinviint, Jo­
seph EJmoiid. A celle or ru la ■pa­
roisse comptera uudelà de deux 
mille âmes au prochain recense­
ment.

un
v :
F, M. Léonard Daigle, du Lac Baker, 

pissait â Eûmunilslon cia jours 
dtiiniers.

Lè docteur Laporte de Connors, 
pa-sait à nos bureaux hier.

Cette Banque est la seule ati 
Canada -dont les fonds oti at- 
eeuts qui, sont tbhfiés
DêpaHèinfelit (l'Épargne, sont 
contrôlés par un COMITÉ DE 
CENSEURS, et dont les place­
ments sont examinés mensuel­
lement par les Messieurs qui 
composent ce comité à savoir :

BUREAU bfe tÔNTfcCLfc
(ËbiiMiàsAiths CiihsKükà) 

Prés : Hon. Sir Леях. LACOSTE
Ex-Juge en Chef de la Cour du Banc du Roi
Vice-Prés : Dr E. P. LACHAPELLE 
Adm. du Crédit Foncier France Canadien

M. Martial CHEVALIER 
Directeur Gérant

Crédit Foncier Frnute Canadien

'

à soh
-

l4Il y a eu hier un commencement 
d'incendie a l'école puhlipue, Le feu j |a,.rivé, (limHlleh„ soil., ,| 
s'est déclaré dans la .salle de Mell vt.u„ gul<oll. Nos félicitations. 
Bérubé et est prolaiblement dû à 
une étincelle qui u tombé dans la 
boite au bois. Il n’y a pas en de doiii-

: M. Mde Félix Lacoinbe annoncent 
un nou-

succursale "Saint-Jacques’ ’ 
de la société l'A somplion n tenu 
son ussemb'é- mensuelie et réguliè­
re, dimanche dernier. Plusieurs 
questions importantes'ont été trai­
tées. Maintenant que cette société 
est assise sur des buses aussi solid s 
qu’aucune autre île c - genre, nos 
Jeunes, RU i tout devraient su fa і le 
un honneur et un devoir d'y appar­
tenir et j'ose croire qu’ils le 
prendront.

MM. J. A. Pelletier, de Montréal 
et Edmond Néron: de Lauzon, voy- 

I agetirs du comineiee, étaient dans 
I notre ville ces jours derniers dans 
l'intérêt de leurs maisons.

—O—

al. Phi lias Morneault, de St-Juc- 
ques logeait au Grand Centra! ven­
dredi dernier.

Siitrurmjt! » » t:ÊnntU% tibToA\ *V. 0.
LÊVlTÉ A: OÀG^oM; b66AN¥:mage,

■

M. Albert Fournier, de Levesque j 
Office était en ville hier.

Ln«iy. mcom-
M. Pius Michaud notre député 

qui ét lit de passage ici la semaine 
dernière est retourné à Ottawa

»
Les Notes du St-Jacqnes fout 

parler d'Elles et le AOTEUX 
si. Ces. déjà lieauconp, niais 
me o. apprécierait différemment 
ces mêmes notes si elles étaient pte- 
parées pour I ’Ac .dieu !

0 tempera, O mures !

einOftl!
jr|i

! HGOUpftÔN J IJ

I
La Mort de l’Orphelin іaIl 118-M. Damase Bourgoin.de Cabano, 

passait la journée de vendredi dans 
tiilmumlston.

!iM. J. P. Arseneault de la Banqu 
Provinciale est de rt tour de ses va­
cances. .

coin. Le dernier numéro du Passe- 
Thmps (521) contient neuf 
ceaux de musique dont voici les 
titres :

1 Le Sirop Goudron et d'Huile 
te Foie de Morue de

.mor-
-vftuiLe et

" irait KMoKiitl

leg#
|BG0D ЦЩ oui I 

1
1ГГіи55ГІІ

. 1IO La Mort de l’Orphelin, créa 
tion de Mme de Veruil

20 Ma Brune .Amie, chanson<fn 
terprétée par Desmartean

30 Le Roi Loys, vieille chanson 
française;

40 Zi “seul Père*', chanson sério- 
comiquc de Merville ;

50 lit Roselahd, gavotte inédite j 
potif le piëito ;

60 "Lou” Waltz, pour le piano 
par Albert Content ;
, 7-> A ni Printemps,chanson pour 
les tout-petits

80 Orchestration. "Ben” — Vio­
la et Violon celle ;

90 Pour la Patrie, chanson patri 
otique ;

100 La Buvette, paroles et mélo­
die de l'abbé G. Dugas.

Un numéro, 5 sous, par la 
pjste, 6 sous. Abonnement, un an,
Canada $1.50 ; Ktats Unis, $2.00.1 
Adresse : Le Passe Temps, 16 Cràig л - 
Est, Montréal.

Catalogue de prime envôyé gra-

-taient de pa>*age en notre ville 
ees jours derniers : MM. J os Desjar­
dins, de Si-Léonard ; Janus H. 
Lynch, de St-Jacques ; J. D L11- 
noiide, de Québec ; J. H. Daigle,de 
4t Jacques ; J. T. St-Pierre, de Qué- 
>ec ; J. A. Brunet, de Fraserville ; 

J. C. Bo danger, de Québec ; J. A. 
Lajoie, »le Québec ; W. H. Droke.d*- 
Bai tinnd ; H. Bazin, de Québec ; 
J R Renaud, de Quebec ; J. 6. Ha­
mel, du Québec.

Mt J. E. Paradis temporuiremei t 
à la succursale d’Edinundston de a 

e Banque Provinciale, est retourné au 
bureau chef cette semaine.

Si vous voulez faire plaisir à 
amie, venez an “ Maduwaska " • t 
achetez lui une belle boite de papi r 
et enveloppes de Inxe.

MATHIEU; !h_btrête pas settlement uh rhume 
lôâislè guérit. Ses propriétés to- 
hidues et restauratrices permettent 
à 1 bi-ganisrne de faire disparaître 
ùn rhume pour toujours.

іLa compagnie Eastern Townships 
est en train d’expédier tout le bois 
de pulpe qu’vlie a ici. Mardi «hu­
nier on chai geai t un train spécial de 
20 chars. C’est le sixième trai l dé 
puis quelques teilïps. Ajoutons fi 

cela tous le> chars ch 1 gés, et cm 
menés par 1 *s trains réguliers qtio 
fidleits et nous aurons un nom (In 
assez

1

і1

2В *А«имами.и.іun<

35c la grande bouteille.
En vente partout.

CI4 J. L- MATHIEU, Prop., SHERBROOKJL

88
L
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L. 1 < .M. Hilaire Einond. de Madnw s- 
k»i, Me., était de passage à nos bi- 
reuux hier.

considéra b u. L’ouvrage ijnc 
cela occasionne, l'argent qu,» celii 
inet dans la paroisse en valent In 
peine.

>

І Encore 15 jours de chances excep 
I tionnelles au populaire magasin rh

M. l’avocat Max D. Cormier est I M Alibis. O
allé à Frédéricton par affaire cetti Le succès extraordinaire de ctL

vente jusqu’à présent montre Lie!
; ще le pub'ic apprécie nos efforts c 
110ns sommes décidés de ne rien 
upa'gner pour conserver l’estime de 
nos pratiques. „

L" Révérend M. Coinv.iy d’Ed 
miind-ton éi lit ici, lundi et mardi 
Ce 11 véiviij Mo isieur en bon co. • 
frère et b m voisi 1 était venu aider 
M. le Curé du Sc-Jacipies à enteii- 
pre de- cnn fi sdoiis. Il n’a pas perdu 
son temps

semaine.

M. Alex Fournier qui était en 
giitil’soil à Halifax e-t de retom 
depuis la semaine dernièie. Il doit 
continuel'à travailler à lu Banque 
IL' ij-ale.

au “ 2v£a,d.a,-xxT,a,s33:a, ”tis. r

1 AVIS ! AVIS 2
Pelletier's Mills. N. B. TjO Révérend M Lavoie, Vicaire 

à 8te-Rose, P. Q., était ici, 
di. Ltd aussi était venu ai 1er I - 
frère Bibiiieau. Il

—O—

M. Augure Bernier est descendu 
il Fredericton dans l’intérêt des 
sociétés d’agriculture.

■4
metcre 

cou
a ou sa part. r-Le 12 mais MM. J os pli Albert et 

. Alsimu Cyr étaient de retour d’un 
f voyage à Fiérléricton dans l’intérêt

— >-
J ai l’Iionneuv (l’infoiiitcp le i»til»lic (l’Edniundeton et des alenloui'N &>. 

<іие je viens de reeexoir tin très beau lut <je marchandises jtonr
La petition loin iinlant la co'icefi 

sionde terrains |ю:іг la colonisation
pour quelque temps chez son oncle І M et Mde Rémie Pelletier, ùt encore entre les ma ns de M. 
M. Châties Cutiiam. lodges font part, à leurs parents et Mttck 1)ufour Q«^« ^ hâte dej»

signer car elle doit être envoyé a,u 
gouvernement, dans quehjues jotii;^

Melle Blanche Cutnam de la Ri !<Je l'agricul.ure. ■

I»4R1)|]N8I S І7Г llAIULLHIHhlNTS
du printemps et. j’ai le ‘Éjffih 
plaisir de voi dire <|tic J |
j t le pills lie 1 choix à Щ.

vière du Loup, est en promenade

cèrenient vous revoir 
pour vos commandes du 
printemps et de l’été.

Je désire aussi infor­
mer les dames en gé- 
nért (pie je tiens un 
a tel • de confection 
pour costumes et man­
teaux.

Цamis de la naissance d’un fils.
Venez nous voir pour : Souvenirs ' 

mortuaires, bouquets spirituels, of­
frandes de messes, etc, etc.

Vi ts offrir à des prix j 
très modérés. /

Je prolitede Vocéasion \ ^4
|юиг vous remercier du \\» Ц 
bon encouragement (pie T"

| Mde Denis Arseneault est partie 
' pour l'liôoilal de Eagle Luke, Me., 
j le 15 mars. Nous lui souhaitons un 

N ’oubliez pas jje lire l'annonce prompt rétablissement, 
de M. Abliis vu deuxième pag«\

Lu vente à reduction comme tou

Ш,■ЙШ
Glaneur. ...encore un nom nou­

veau. Certaines gens chmg -iit si 
souvent de nom qu’on croirait qu’­
elles se «ont tous, un jour, appelées 
Benoît ; S !

‘Ж GV'ej^écxxt^

/Т

—O—

■^8 vous m’avez donné jim- kky ! і Ц 
qu’ici et je souhaite вій- jl.

;
Il nous luit peine d'apprendre 

joarn sera d’un grand avantage à|qUl. Mde Xavier Viel de, conceaaion. 
ceux (|UÎ voudront en profiter.

■0.'
ull

Venez me voir avant d’aller ailleurs.
M.^GIanenr pense que j'ai ortfe 

singulière conception du dimancht, 
et trouve mie certaine de uns ,-x1" 
pressions "pas lumale”. Que M. Gla-‘ 
m ni- sache bien que j'ni écrit ci 
que je .voulais dire et je l’ai écrit 
|X)UI- être compris S’il n'a pas cou* 
pris sans plus de points sur les,!,' і 
devrait avouer qu'il est, pour le 
moins, aussi défibré que.'

Jean Skxt PautoVt

! de ijedgçs et dangereusement 
i ladr, elle я reçue les derniers

ma
ysacre

M. le curé Conwiiy est allé aider ! nients ce matin Nous espérons tou- 
M. le curé de St-Jacqnes dans U" tefois qu’elle va recouvré la santé, 
concours de confessions. 1

Coupe et Satisfaction Garantie

•T. EL NAP. GOSSE: LIN і
M. L. A. Dtigal M. A. L. est venu NOTICE OF LEGISLATION

passer le dimanche dut ta ьа famille. . . “ і .
C-, , . , . . Notice is hereby given that application
II cat retourne a sea dévou a parle- will be made at the ensuing session of 
nifiitairCH lundi ll,e Dfgielntive Assembly ot the Provin-

/ ce of New Brunswick for an Act to incor-

4 Marolaaiicl-TallloiT v
—"---Four Hommes et pour Dames

Edmundston, 2ХГ. jof.porate a Company fpr the purpose of 
supplying water for domestic, fire and 
other purposes, in die village of Clairs,

• by a system of gravitation, pum- 
or other wise.
mundston, N. B. March 1st 1915.

J. E. MICHAUD, « 
Solicitor for Applicants. I

Le Rév. M. Lavoir de la cure de 
8tc-Ro-e cat en ville aujomd hui.

Je fuis les boutons aussi avec l'étoffe que vous apporterez pour costumes 
et manteaux.N. Il Abonnez-vous

"/Tjadau/asKa”
aupiï§ 4
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3La F arln© Smew Wb.it© fait dm meilleur Faim

M. Pau Côté, de Si' gas. était do

4
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